
Un chef papou à l’école de Murist
MURIST
Mundiya Kepanga, chef pa-
pou de la tribu des Hulis, pro-
tecteur des arbres et de la
nature, a rendu visite aux élè-
ves de Murist vendredi der-
nier. Accompagné de Marc
Dozier, traducteur maîtrisant
le pidgin, langue officielle de
la Papouasie-Nouvelle-Gui-
née, il est venu parler d’un
drame qui sévit dans son
pays: la déforestation.
 Cette visite incroyable a été
mise sur pied grâce notam-
ment à Nadia Huguet, ensei-
gnante de la classe 5-6H à
Murist: «En visionnant le film
Frères des arbres, les élèves
avaient envie de rencontrer le
chef papou».
 Un mail, suivi d’un petit coup
de fil auront été suffisants
pour le faire venir à Murist.
Une rencontre extraordinaire!

(lire à l’intérieur)
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Organe indépendant paraissant le jeudi

Hit anniversaire
Jambon cru de Gruyère tranché

Suisse

Frs 10.-/200gr

2009-2019

026 660 62 62

LE SURREXIT ET LE CARCASSET
Ce samedi, dès que le 12e coup de minuit aura retenti, un
cortège de messieurs, accompagnés de musiciens, s’en iront
annoncer la résurrection du Christ dans les rues de la ville
comme le veut la tradition du Surrexit . Rendez-vous ce sa-
medi à 23h45 devant la collégiale  d’Estavayer-le-Lac.
Et ne vous inquiétez pas si vous percevez des sons bizarres
provenant du clocher de la collégiale d’Estavayer-le-Lac et
de l’église de Forel ce vendredi et samedi . Comme les clo-
ches feront un voyage à Rome, elles seront remplacées par
le carcasset  qui fera entendre son bruit particulier pour an-
noncer midi. Rendez-vous à 11h15 devant la collégiale
d’Est avayer-le-Lac et à 11h45 devant l’église de Forel .

Quand Facebook
tousse…

Dimanche dernier, un réseau social a
eu un gros bug pendant plusieurs heu-
res. Les accros de cet outil n’ont rien
trouvé de mieux que de propager leur
mécontentement sur un autre réseau
social. Une vraie panique à bord (c’est
fou le temps que ces personnes ont à
disposition!). Mais que feront-ils le jour
où ils seront confrontés à un réel pro-
blème existentiel? C’est simple, ils le
publieront sur Facebook!      Schamou

Plus vite! Plus vite!
Les «bureaux de marche» et les «vé-

los de travail», comme leurs noms
l’indiquent, permettent de  marcher ou
pédaler tout en travaillant derrière son
bureau. Cette pratique nous vient tout
droit des Etats-Unis et trouve de plus
en plus d'adeptes en Suisse.

Quand une connerie nous vient des
USA, on saute dessus pour paraître
branchés!

Bravo à nos jeunes !
Avec l’arrivée des réseaux sociaux

et de la réalité virtuelle, on aurait pu
craindre que nos jeunes s’isolent et
se désintéressent des activités ludi-
ques de notre société. Et bien heu-
reusement ça n’est pas le cas pour
la majorité d’entre eux. Un nombre
conséquent de jeunes assurent la
relève de nos fanfares, sociétés
sportives, chorales, sociétés de jeu-
nesses, etc. Les réseaux sociaux font
certes partie de notre quotidien, mais
on voit également que les gens con-
tinuent de se retrouver pour faire la
fête, se réunir en société, et ceci tou-
tes générations confondues.

L’être humain est ainsi fait pour vi-
vre en communauté pour ressentir
et partager ses émotions. Nos fêtes
villageoises, sociétés locales, ma-
nifestations diverses ont encore de
beaux jours devant elles. Un grand
MERCI aux comités divers et à tou-
tes celles et ceux qui s’investissent
et oeuvrent pour faire vivre ces joyaux
de notre culture suisse.    Le Smiley

Bouger en travaillant stimulerait donc
le corps, mais aussi l'esprit, à en croi-
re  un utilisateur convaincu des bien-
faits de son nouveau matériel de bu-
reau, qui lui permet de pédaler en tra-
vaillant: «Le corps travaille et du coup
la tête travaille de son côté».

Après tout, si ça peut améliorer les
performances, il faut d’urgence en ins-
taller sous la Coupole à Berne!

Belle trouvaille
Des chercheurs de l’Université de Fri-

bourg ont mis au point une substance
capable de détecter le goût de bouchon
dans le vin. Les milieux viticoles ont déjà
manifesté leur intérêt pour ce produit,
ainsi que l’OFROU (Office fédéral des
routes). En effet, cette substance pour-
rait être étalée sur la route du Gothard
qui, en période de vacances, sent forte-
ment le bouchon!

Dilemme
Je m’acier ou je métal, que fer?..
                                                   DéHèm

CITATION
Pas besoin d’attendre Pâques...
pour croiser des cloches...


